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Un mal qui repand la terreur dans notre armee:

la «reformite»
ä connotation financiere

Au debut juillet, le conseiller federal Schmid a rassemble les

cadres professionnels de l'armee pour un rapport d'information

destine ä dissiper un malaise perceptible, du notamment aux

coupes budgetaires. II leur a parle mais certains ont ressenti de la

deception, frappes par un discours qui ressemblait plus d une «sa-

lade russe» qu'ä la definition d'une politique, a une prise de position.

Tour ä tour, il a ete question
de la votation du 18 mai, du

G-8, des coupes budgetaires
actuelles et ä venir, des

engagements subsidiaires qu'il faut
maintenant privilegier (alors

que la competence-cle de l'Armee

XXI est la defense), du

commandant de corps
Jacques Dousse et de sa retraite

precipitee...

Tout le monde loue les qualites

des professionnels de

l'armee mais qui en defend les

interets, ä une epoque d'importantes

restrictions budgetaires?
Favoriser les officiers de milice
est un choix politique indiscu-
table si l'on veut une armee cle

milice, mais cela ne dispense

pas de creer aussi de vraies op-
portunites pour les cadres
professionnels.

Un point de l'interview de

Samuel Schmid, dans Le Temps

du 3 juillet, laisse songeur. De

nouvelles coupes budgetaires
necessiteront une nouvelle
definition des missions de

l'armee, avant tout dans le domai-

«Ms
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ne de la defense du territoire.
Or il s'agit toujours de la mission

premiere de l'Etat, si l'on
en croit la Constitution federale.

Le futur chef de l'armee, le
commandant de corps Keckeis,
a clairement annonce que l'armee

n'en etait pas ä sa derniere
reforme. II a meme devoile un
calendrier: 2004, introduction
de l'Armee XXI; 2005, conso-
lidation; 2006, Armee XXII.
Rien d'etonnant, car l'Armee
XXI a ete concue sur la base
d'une budget annuel de 4,3
milliards!

En Suisse, il y a un point
commun entre l'instruction
publique et l'armee. Toutes deux,
depuis des annees, sont en
reformes perpetuelles, partielles
ou totales. Ce qui fait penser ä

la France oü chaque ministre
de l'Education nationale
pretend reformer le systeme de

formation, peut-etre pour laisser

son nom ä la posterite! En
Suisse comme en France, pas
le temps de tester la derniere
reforme, de l'assimiler. de veri-

3


	...

